
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

DING! DANG! DONG!

Un digne curé d'Ontario nous écrit en faisant remise de sa sous-

'cription: 'La voix douce et plaintive des Cloches de Saint-Boniface

nous rappelle (lue nos frères de l'Ouest souffrent et espèrent. D'une

autre manière, il nous faut aussi gémir et souffrir. Chaque fois que
Le< Cloche~ nous arrivent elles nous consolent et nous animent en

nous montrant le courage de ceux qui luttent dans vos plaines."

- LEcole neutre donne contre l'idée religieuse de bien meilleurs

résultats que les lions et les chaises rougies. Les Empereurs romains

sont des maladroits de ne Pavoir pas employée. - RENAN.

MYr Dugas et M. l'abbé Bellair sont allés assister le 27 décem-

hre à la fête de M. l'abbé Mireault. curé de St-Adolphe. Les élèves

du couvent, dirigé par les Filles de la Croix, ont donné une magnifi-

que séance à cette occasion. Elles ont aussi fait un joli cadeau de

linges d'autel à M. le curé.
- M. l'abbé Kugener, le sympathique curé de Ste Delphine, Sask.,

rentrait dans sa paroisse le 1 î décembre dernier, après deux mois

passés en France au sein de sa famille. Le R. P. Adani, c. ss. n., son
Voisin de Hubbard, alla le rencontrer à son arrivée. A la gare d'Ituna

une vingtaine de Métis, y allant d'une décharge de mousqueterie à

une heure fort matinale ( 5 h. ), mirent en émoi les autres passagers

du G. T. P. et purent même leur faire croire à une nouvelle insurrection.

- Les membres du Comité protestant du Conseil de l'Instruction

publique de la province de Québec ont demandé au Gouvernement

provincial l'argent nécessaire pour faire enseigner le fiançais dans

eurs écoles. Sir Lomer Gouin, premier ministre, a répondu qu'il était

enchanté de cette initiative et déclaré qu'il espérait que le gouverne-

trient pourrait faire droit à une aussi juste requête.
- Le grand danger. c'est la buvette. Je l'ai dit et je le répète, il

n'y a pas de raison pour qu'il y ait une buvette dans Montréal. Tout

le monde s'accorde à dire que l'alcool est un poison et qu'il tue. Alors

Pourquoi des maisons où l'on tue ? Pourquoi ? - MGR BRUcHEsI.

- Avant hier, écrivait il y a quelques mois un prêtre nouvelle-

nient arrivé dans une mission, je suis allé visiter une famille belge.

Le père, un bon vieillard de 70 ans, pleurait de joie en me voyant

L'an dernier il avait vu mourir à côté de lui un de ses amis sans se-

cours religieux. Cette mort l'avait tellement frappé qu'il allait, ainsi

que ses enfants, quitter le pays après la moisson. La venue du prêtre

leur a fait changer leur résolution: ils resteront.

- M. l'abbé P.-E. Halde, originaire du diocèse de Saint-Hyacin-

the et frère de MM. les,abbés Halde, de Laurier, Man., a été ordonné

Prêtre A Montréal le 17 décembre pour le diocèse de Saint-Boniface.

est arrivé au Manitoba le 29 décembre.
- Je veux vo-us assurer que la fermeté dans la défense de vos idées


